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La fête nationale du Québec est le 24 juin avec la St-Jean.

Ce besoin d’identité nationale a été concrétisé 
en 1834 lors d’une assemblée organisée par Ludger 
Duverney. C’est à cette époque que l’on a choisi Saint-
Jean-Baptiste comme patron des Canadiens français.

Après le soulèvement des Patriotes de 1837-1838, 
plusieurs sociétés St-Jean-Baptiste ont été formées 
dans les 100 ans qui ont suivi et ce dans tout le Québec.

En 1843, il y a eu le premier défilé qui invitait les 
Canadiens français à célébrer leur identité nationale. 
Les défilés de 1874 et de 1885 sont venus souligner le 
40e et le 50e anniversaire de la Société St-Jean-Baptiste 
de Montréal.

En 1925, la législation québécoise en a fait un jour 
férié et en 1930, les Irlandais, les Grecs, les Italiens, les 
Slovaques participaient à cette fête.

En 1950, il y a eu reprise du défilé. En 1972, le 
regroupement des Sociétés St-Jean-Baptiste s’est 
transformé en Mouvement national des Québécois.

En 1977, la fête de la Saint-Jean-Baptiste s’est 
démocratisée et est devenue la fête de tous les 
Québécois. Une corporation des fêtes de la St-Jean a 
été chargée d’organiser la fête nationale en 1978.

À partir de 1984, le Mouvement national des 
Québécois a été chargé de superviser les fêtes de la St-
Jean dans tous le Québec.

Dans la semaine suivante, le 1er juillet les autres 
provinces canadiennes fêtent le Canada. Il n’est de 
secret pour personne que cette fête s’appelait la fête de 
la Confédération. La définition d’une confédération est la 

ÉDITORIAL

délégation à un pouvoir central de juridictions appartenant à 
des États souverains. La confédération canadienne ne répond 
pas à cette définition et le Canada existait bien avant 1867. 

En 2017, le gouvernement fédéral fêtera tout au plus en 
grandes pompes le 150e d’une formule d’administration.

Guy Archambault, Président 

Pour nous joindre : Société d’histoire des Riches-Lieux, 288, rue du Collège, Saint-Denis-sur-Richelieu (Québec) 
J0H 1K0, Tél. 450 787-3229  /  perricha1@videotron.ca   ///  www.riches-lieux.com

Événements à venir

	 9 juillet : Visite chez l’artiste David Moore
	 12-13 août : Vieux Marché
	 21 octobre : Colloque : M. Réal Houde, historien et généalogiste
	 Novembre : Plaque souvenir pour les Acadiens
	 26 novembre : Fête de la Victoire des Patriotes
	 Décembre : Souper acadien et lancement de la brochure.

Fête de la Saint-Jean-Baptiste et la fête du Canada
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NOTRE BÉNÉVOLE
DE L’ANNÉE

Le 27 avril, nous avons 
été heureux de présenter 
Alain CHARRON comme 
notre bénévole de l’année 
lors de la soirée Hommages 
aux Bénévoles organisée 
par la Municipalité.

Les Acadiens

VIE DE LA SOCIÉTÉ

JOURNÉE des PATRIOTES
Le 18 mai, Mme Vallée et M. Archambault ont guidé les élèves 

de 4e, 5e et 6e années, à Saint-Charles, pour parcourir le CIRCUIT 
patrimonial. Le 22 mai, Claire et Guy ont participé à la journée nationale 
des Patriotes organisée par la municipalité de Saint-Charles et ont 
supervisé la remise de diplôme, Connaisseur de l’Histoire de Saint-
Charles ,à 2 jeunes par classe qui se sont démarqués dans leurs 
réponses à un questionnaire suite à une visite d’information sur les 
Patriotes à l’école le 10 mai.

À Saint-Denis, le 22 mai, MM Onil Perrier, Luc Charron et Alain 
Charron ont tenu un kiosque à la Meunerie. Nous avons assisté aux 
nombreuses activités offertes par la Maison nationale des Patriotes aux 
visiteurs et nous avons vendu de nos publications pour environ 200 $.

Comme nous étions voisins  de la « photographe » de 
la Maison, nous nous sommes fait TIRER LE PORTRAIT, 
habillés en patriote…  comme on le faisait à l’époque, 
Voyez ce que ça donne.  

Photo: Luc Charron
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La SHRL est à réaliser une recherche sur les familles 
acadiennes venues s’installer à Saint-Denis en 1767. À partir des 
informations de J. B. Allaire sur les noms de ces familles, nous 
tentons de trouver l’endroit précis où elles se sont installées. Nous 
comptons produire une brochure qui démontrera également le 
lien existant avec les personnes actuelles du même nom ainsi 
que des événements particuliers. Pour réaliser ce projet, la SHRL 
a demandé une subvention à la Municipalité de Saint-Denis ainsi 
qu’à la M.R.C.. Mme Jacqueline Gaudette et M. Guy Archambault 
visitent les familles portant le même nom que les Acadiens arrivés 
à Saint-Denis pour solliciter leur participation à ce projet.

CONGRÈSde la Fédération Histoire Québec
M. Claude Gravel a représenté la Société au Congrès qui avait lieu 
à Montréal les 19-21 mai. Les trois prix habituels ont été décernés :

•	 Prix Honorius-Provost à M. Jean-Marie Deschênes
	 de la Société Patrimoine et Culture du Portage ;
•	 Prix Rodolphe-Fournier à M. André LaRose
	 de la Société Seigneurie de Beauharnois ;
•	 Prix de la Québec Anglophone Heritage Network
	 à M. Richard Smith pour l’ensemble de ses travaux

Notre cloche de la LIBERTÉ

Le projet de mise en valeur de la cloche Marguerite-Michel avance à grands 
pas, même s’il a pris un peu de retard. Il a été confié à la firme UMANIUM de 
Montréal. Les sommes requises ont été recueillies par la Fabrique.

La cloche restera au clocher, mais des modules sur le terrain du Sacré-
Coeur expliqueront le rôle religieux qu’elle a joué comme toutes les cloches 
pendant 128 ans et son rôle politique le matin de la bataille du 23 novembre 
1837. Cette cloche est en effet un élément important de notre patrimoine et 
c’est pour cela qu’elle figure sur nos armoiries.

Ceux qui voudraient aider à financer le projet peuvent le faire en envoyant 
leur don à la Fabrique Saint-Denis avec mention «Cloche de la liberté». La 
Fabrique leur remettra un reçu pour fins d’impôt.

Collaborateurs : Onil Perrier et Guy Archambault   -   Graphiste : Guylaine Ménard 2
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DAVID MOORE NOUS INVITE
L’artiste sculpteur nous invite au vernissage de sa 
nouvelle exposition, dimanche le 9 juillet prochain, de 
15 h à 18 h. Son atelier se trouve au 16, du 3e rang 
des Moulins. Ce sera l’occasion pour nos membres de 

connaître ce grand artiste 
dont les oeuvres ornent 
plusieurs endroits publics 
au Québec et partout dans 
le monde.

Malgré son grand talent, 
M. Moore n’est pas connu
des Dionysiens. Il préfère 
rester dans l’ombre pour 

LA MEUNERIE « RENOUVELÉE »
Nous avons été heureux de visiter enfin cet immense bâtiment dont la SODEC 
vient de réaménager une autre partie au coût d’environ 600 000 $. En 1993, elle 
en avait refait la moitié des fondations et l’ensemble de la couverture au coût 
de 450,000 $. Cette fois-ci, on a installé des gicleurs partout pour que le feu ne 
vienne pas le détruire en menaçant les habitations qui l’entourent. On a aussi 
isolé la partie qui sert de bureaux pour l’équipe de la Maison et doté le bâtiment 
de toilettes pouvant servir au public et d’une petite salle de conférence. On 
dispose donc maintenant d’une grande salle saisonnière pouvant accueillir 50 à 
60 personnes pour des présentations, des expositions et d’autres événements. 
Évidemment aussi les groupes d’écoliers les jours de pluie.

UN DÉPLIANT-CARTE grand format
Sous le titre de « PAYS PATRIOTE », la 
Maison nationale des Patriotes a publié ce 
printemps une fort intéressante carte-affiche 
de l’ensemble des régions (Montérégie et 
Région des Laurentides) où les Patriotes 
ont été actifs en 1837 et 1838. On y voit les 
très nombreux monuments érigés à leur 
mémoire, les maisons qu’ils ont habitées. Au 
verso, on peut y lire de nombreuses capsules 
historiques décrivant ce qui s’est passé à 
chaque endroit. L’ensemble des recherches 
a été fait par la directrice de la Maison, Mme Christine Devey. 
On peut se le procurer gratuitement à la MNP. Pourquoi ne pas 
la donner à vos petits-enfants pour en orner leur chambre ?

Guides à l’église de Saint-Denis
Cet été, en plus du guide à l’église, une 
deuxième guide, en la personne de Laurie 
Théroux, sera présente à la sacristie, pour 
aider les visiteurs à découvrir les « Trésors 
de la Fabrique ». On trouve là en effet des 
dizaines d’objets ayant servi au culte ainsi 
que plus de 150 photos rappelant la vie 
d’autrefois. Ce sera du 23 juin au 25 août 
du mercredi au dimanche de 9 h 30 à 17 h 30. Si 
vous n’êtes pas trop pressé, on vous racontera 
à quoi servait un objet comme le cognosco, 
le cornet de confession, les lampionnaires 
suspendus, les reliquaires etc. Et on vous 
racontera peut-être des anecdotes amusantes.

mieux créer. Il passe une partie de son temps en Grèce où 
il se rend chaque année pour nourrir son inspiration. Il est 
né à Dublin en Irlande, mais il a adopté le Québec depuis 
plusieurs années. La visite de son atelier vous surprendra, 
car chacune de ses oeuvres saura vous intriguer : les 
matériaux sont différents chaque fois et surtout les formes 
imaginées surprennent à tout coup. Il écrit lui-même : « 
C’est comme un musée local… qui brasse l’imaginaire 
de tous ceux qui passent. » Soyons nombreux à répondre 
à son invitation, qui nous permettra de rencontrer aussi 
Jolanta, sa conjointe, discrète et chaleureuse. Mettez 
cette date à votre agenda dès maintenant.
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« LA MÉMOIRE DES PATRIOTES »
Voici une BROCHURE très bien faite, 
de 32 pages, que la MNQ (Mouvement 
National des Québécois) a préparée 
pour la Journée des Patriotes 
que l’on a célébrée en mai pour 
la 17e fois. On y trouve, sous la 
plume de l’historien Gilles Laporte, 
une description des objectifs des 
Patriotes et des événements qui se 
sont déroulés entre 1833 et 1849. 
Elle est abondamment illustrée, elle offre des tableaux et 
on y trouve 40 questions pour vérifier ce qu’on a retenu. 
C’est un document à conserver. Heureusement, nous 
avons pu en obtenir un grand nombre de copies. Nous 
aimerions en donner à chacun de nos 60 membres et à 
toutes les personnes vraiment intéressées. Pourquoi pas 
à l’occasion du salut au drapeau du Québec, le 23 juin, au 
terrain des Loisirs ? Nous en aurons des copies à chaque 
événement où la SHRL sera présente.

ÇÀ ET LÀ

Celle que nous avons « SÉDUITE »

Nous avons appris avec regret le 24 mai, 
le décès de la grande comédienne, Nicole 
Leblanc, à l’âge de 75 ans. Les Dionysiens 
se rappellent que nous l’avons séduite 
quand elle est venue nous visiter en 2012 
dans le cadre de la « Petite Séduction. » 

Elle qui aimait beaucoup les Patriotes a été charmée 
d’entendre Ti-Bonhomme Richer chanter « Mon Chapeau 
d’paille » : c’était tellement proche des rôles qu’elle a joués. 
Quand nous allons à la Mairie, prenons le temps de nous 
asseoir sur le BANC que nous lui avons dédié.

LIONEL GROULX : 50 ANS
À nous qui habitons un village plus 
qu’historique, le 50e anniversaire de la mort 
de cet historien, le 23 mai, rappelle à quel 
point cet homme a mis en lumière « NOTRE 
MAÎTRE LE PASSÉ. » C’est le titre d’un de ses 
livres mais c’est en même temps l’essentiel 
de son message : comme le dit notre devise 
« JE ME SOUVIENS », le passé d’une nation 
n’est pas une chose inutile, à oublier. 
Même s’il a été difficile et parfois hésitant, 
notre passé a été courageux et souvent glorieux. Comme toutes 
les sociétés d’histoire, nous le rappelons pour qu’il demeure une 
inspiration pour les jeunes comme pour les vieux.

Pas de DRAPEAU PATRIOTE au Parlement ?
Même si cela n’avait pas été fait jusqu’ici, beaucoup de citoyens ont été déçus de voir que le premier 
ministre Couillard a refusé de hisser le drapeau des Patriotes au mât du Parlement pour la Journée 
du 22 mai. C’était d’autant plus cocasse que l’Union Jack anglais y flottait pour souligner la 
visite d’un Commissaire… Nos 300 morts de 1837-38 ont été refoulés sous le tapis de l’oubli.

EN LOUISIANE, on déboulonne

La rectitude politique a fait des victimes dans cet 
état ces jours-ci : on a détruit une magnifique statue 
équestre du général sudiste Pierre-T. Beauregard dans 
un effort pour effacer tous les signes des Confédérés 
de la Guerre de Sécession 1861-1865. Rappelons-
nous également qu’une bonne partie de la population 
de cet état autrefois francophone est venue de la 
Nouvelle-France au 18e siècle. La famille des Lemoyne 
(de Longueuil), les Bienvenu, les Beauregard y étaient 
avant les Acadiens.




